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Enfin il Ùtait nue..lion de mettrn le frare du Pope à la tête de la garde natio. En Irlande, le ierle'se résigne à son sort, et le clergé ne faillit pas;

rale, niais ce r'était paur sir mesure arrêtée. I il fuit son devoir -t ne compromet pas la renommée du clergé catholi-

NO UV LES R E L I G I E U S E S.

'me: Ordre~ .Equetre dle SI. Pir, Funérailles de ). O'Concil. j.rancc: Comité
de secours, Liberié d'JsiacernI, Eklcyclique, Cardinaux, .Alger. Londres
l.ssociation oûvtholiqule. IrIaide: Résignation. Eispag-vne : Evêques, Cardi-

naL mort. Suisse : ,,ircs publiqucs, Lvéché de Sl. Cfil.

Les nouvelles religieuses sont à peu prè.: sans importance. A Route, le

Souverniii-l'ontite a fuit sortir ded Lettres A pîostoliqjutc, pour la création d(e

l'Ordre Eqiestre île St. Pie ; c'est Plancien ordre que le Pape acttuel

veut rLtablir. Ces lettres sont comme d'ordinaire des chef-d'oeuvres

de style et de raisonnement. Le P. Ventura a fait à Rome l'oraison

funèbre de Daniel O'Connell, le Libérateur. Toutes les correspondan-

ces représentent ce discours (en deux parties) com nie un des plus re-

marquables prononcés :lans la Ville Eternelle. Le 2S juin les funé-

railles du " Héro Ce la Clrêtienté" ont ci lieu avec grande pompe par

l'ordre du Pape et aux frais dlu peuple romain. On osc croire que les

fiunérailies de Constantin ou de Charlemagne n'ont pas eu plus d'éclat
et n'ont pas ôté ifaites avec plus de magnificence que. celles d'O'Coni-

nell. - Puur aujourd'hui nous ne pouvons faire autre chose que reniar-

quer le fait et transcrire ici une des cinq inscriptions à la loutinge du
Libérateur. Celle-ci se faisait voir sur le portail d'une des basiliques

a. 0. M.

DANtEL1 O'CONNELLO.
negni Ilibernive coluinii nc prosidio

Maximoruin operum imnortali
Ob pra:ctara iin Christinaia rempubliram merita

Ordo paptilusquc flinanris
Suprema îupirentatlorumi justa

I'crsolit
Quisquis adtes sire civ s sive lospcs

Pacen et. requiieem an ine trcomparabili -
Adposcito mente pura.

En France, le clergé se montre iifatigable dans les efforts qu'il faits

'pour prélever de largent·pour les mailieureux Irlandais.Lec dgne a rcle-

vêque Cie Paris vient d'établir dans cette ville un comité de secours

pour cet objet. Les soiscripitionîs arrivent de tots côtés, et le comité
a publié une notice où il dit entre autres choses

I Dît milieu de ses propres souffrances, et sans se détourner de ce

qu'elle doit à ses enfruits, la France a tressailli à Paspect des maux

inouïs de lIrlande. Nos propres calamités sont grandes, cela est vrai
notre géiérosité sera plus grande encore. Le trésora'ne nation
telle que la nôtre est littéralement inépuisable, quand son 'cœur a
été profondément totth.''

D'un autre côté les pétitions de la part du clergé et de la part de tots
les citoyens demandent la liberté d'etiscigmîeinei t ; il y a déjà au-de-

l- de 118000 pétitions reçues. Le clergé se montre inébranlable sur
ce point comme sur l'aflaire relative à l'Encyclique du Pape. Tous
les Evèqutes l'ont fait publier dans leurs diocèses, quoique pilisse dire
le ministre des eiltes.Deux d['entre eux,qui ont été nommés cardinaux,
ont rcçu le chapeau aux Tiîîleries et out été présentés selon le céré-
rnonial cl'usage.-A Alger,la vcille de la Trinnité,Evèque a fait une or-
ditiation de six prôtres et de cinq dcercs. Comme le remarquant les
journaux français, c'était un spectacle que l'Afrique n'avait pias en de-
puis bien les siècles.

A Londrcs, il vient de ïsc former une Association Catholique pour
n'admettre a la caindidature que des hommes qui soient favoralbles aux
catlioliques.C'est ue institut ion qui promet d'76tre bieni ltile à la cause
ca'holique en Aiigleterre.A chaque candidat on pose les sept conditions
qui suivent : 1 Rappelie tout le code pénal ; 20 Qu'il soit pourvu
à l'Educationî religieuse des enriaus des soldats caltholiqes qui eux de-
vront avoir le service divin et les inst rrctions de leur religion ;3
La mîîêmo chose pour les marins et leurs oenfaus 4 Pourvoir aux
soiis'spirittuels des prisonniers catholiques et permettre aux prêt res

catholiquies d'entrer dans les prisons etc. etc. ; 5 0 Octroi pour l'édu-
cation catholique, conifortie. aux principes de cette religioi, et aussi
favorable que l'octroi accordé aux Anglicans et aux i\léthuodClistes ; 6 .
Modification'cantis le sernmenit imposé aux catholiques ; 7 Quc les can-
didats devront défendre les droits 'de la religion dnis la chambre (les
commiînunles, et faire. cri sorte que 'Eglisc catholiquc soit toujours ex-
lpte due contrôle de PEtat.

(Iue.
En Espagne, le gouvernement a proposé aux Evéques nommés de-

pu.is Ferdinand VII de renoncer à la possession de leur s.ége épisco-
pa.l. S. Em. le cardinal F. X. de Cieufacgos-y-Jove-Llanos,archevêque
de Séville, est mort à Alicante le 19 juin à l'âge de 81 ans.

En Suisse, les catholiques se montrent bien ; ils font voir que Len
a des imitateurs. Actuellement ils sont en prières publiques pour de-
mander à Dieu la paix et la tranqnillit,dIe la Confédération ou bien que
si les partis doivent on venir aux mains, il lui plaise accorder la vic.-
toire aux cantons catholiques. A St. Gall le Sunverain-Pontife vient
de faire installer un nouvel Evcue ; le siége est maintenant rempli par
Mgr. Pierre Mirer qui a,été sacré évêque, par S. E. le nonce apos-
talique' Mgr. l'archevêque de Colosse, assisté de S. G. l'évêque de
Coise et du suffragant dle Feldkirk ; cet événement a en lieu le jour dle
la ý t. Pierre et St. Paul.

En Allemagne les Rougistes ne savent trop que faire. Ceux de
Breslau viennent de se rattacher à la communauté libre de Konigsberg,
A cette occasion,le fameux Pupp leur a adressé une épitre d'une as-
sez bonne dimension pour les avertir que <c dans son Eglise chacun
est et doit être libre de croire tout ce qu'il lui p!ait, et que le véritable-
culte de Dieu est la seule bienfaisan ce. Il a exclu des conciles tous les
Ecclesiastiqutes, afin de bien faire comprendre au peuple qu'il n'a au-
cun besoin de mai!res en fait d'instruction, etc." Quelques apostats ron-

gistes ont manifesté le désir ce rentrer dans le sein de l'Eglise Catho-
lique. Mais les Evèqnes mettent pour condition de leur rentrée que
la profession de foi et la rétractation se fera à voi:x lante et publique
ment. Le prince Germain de Hatzfeld, qui a abandonné le catholicis-
me, vient de manifester l'intention d'embrasser ce que l'on appelle le
catholicisme Allemand. Il pense par là rentrer dans la possession de
deux de sas majorats qni out été saisis, et le barreau de Breslau a émis
un avis conforme aux vues du Prince.

Il ya eu entre autres conversionF, une conversion remarquable à Lucques.
Lady Sarali Cornih, dame anglaise, a abjuré avec ses six- fils. La duches-
se de Lucques a assisté à l'abjuration.-A Agra, dans l'Inde, dê-ux militai-
res anglais et une dame de distinction ont embrassé le catholicisme,et à
Bomnbay une jeune indienne a quitté le culte de Brama, et s'est réfugiée dans
le sein de PEglise Catholilue.

- ARRIVÉE DE L'HIBERN.B.

L'Hibernia est arrivée à Boston jeudi à 10 h. Les nouvelles que nous
npporte cette malle sont de peu d'imiportiance. La farine a subi une bnisse,
elle se veniait de 34 à 35 chelin.-. En Irlande, le fièvre diminuait et l'on
espérait que Irlande était au bout de. ses souf'rancez. O'Connell n'avait pas
à lui personnellement une fortune excédant £25000. La France était dar.s
le mme état et n'ofTrait rien d'important. En Belgique le roi parlait dah-
diquer en faveur de son fils. et cela pour cause de santé ; la reine verait ré-
gente, en attendant la mnjorité lit jeune prince. Mais Louis Philippe, roi
des Français propose au roi de Belgique de renoncer à ce projet, de se reti-
rer des aiffaires polir un an et de donner ainsi le moyen et le tempq de consi-
dérer murement la liose. En Portuga!, il n'y a pas eut de changement. La
Reine a fait sortir une Proclaination pour reconnaître la fin de la guerre ci-
vile et émettre le vou que les citoyens ne prennent plus ainsi les armes les
tins contre les autres et se réunissent autour du trône de Dona Maria.. Lc
Czar veut construire un grand chemin de fer pour lier ensemble Varsovie,
Moscou et St. Petersburg, et durant ce temps le vielix Du. de Wellington
ne rêve que son mariage. Il s'agit pour le noble Dur d'une riche héritière,
mademoiselle Coutts.

LA SESSlON PARLE.\ENTATlE,
JUGE P&R LA NIN E.

« La session est terminée, et les ministres en sont encore moins fâchés
que le public. Cette session, par rapport aux mesures qui ont été passées,
n'o&re rien de remnrqunble. Qtuoicque, dans à ien près quarante séances
seulement, la législature ait fait plus de nouvelles lois nette année que durant
les trois nois de Pn dernier, cependant la grande partie des mesures n'ont
d'intérêt ute pour certaines localités, oi certaines compagnies ; douze à quin-
ze mesures, tout at plus. sont d'un intérèt général. Le rninistère n'a.rien
titit ; il n'a -introduit aucutte -miesulre d'importance, si l'on en excepte le bill
de* douinnes de M. Cayley, et l'adresse à Sa ïMajesté au sujet de l'abolition
des lois dle Naviantion. Cette derniére démarche est peut-être ce que l'ad-
iinisfration n fait de mieux depuis qu'elle existe i on n'en pieut pas dire au,


